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Pour la troisième année consé- 
cutive, les locaux du Siams au  
Forum de l’Arc ont accueilli le  
Pitch Idé (Innover, développer,  
évoluer), une rencontre d’indus- 
triels et d’étudiants ingénieux  
de la HE-ARC qui présentent en  
quelques minutes un concept  
qu’ils ont développé pour leur  
travail de bachelor. Pour mé- 
moire, le Pitch Idé est organisé  
conjointement par Swiss Engi- 
neering, la Haute école Arc (HE- 
Arc) et le Siams, le Salon des  
industries de l'automation, des  
microtechniques et de la sous- 
traitance.

Sept concepts ont été pré- 
sentés. Ils sont destinés à ap- 
porter des améliorations à des  
processus industriels existants  
ou entièrement nouveaux. De  
la détection du mildiou sur les  
feuilles de vigne au brasage des  
plaquettes en diamant polycris- 
tallin sur des outils de coupe, ces  
jeunes passionnés par leur tra- 
vail ont épaté le public composé  
en bonne partie de représen- 
tants d’entreprises de l’Arc juras- 
sien.

Un outil prometteur
On accordera une mention  
spéciale à Luca Da Silva, qui a  
proposé un concept de smart  
pipettes reposant sur des al- 
gorithmes IA (Intelligence ar- 
tificielle) dont la finalité est  
d’améliorer la précision de dis- 
positifs de dosage dans le do- 
maine des MedTech. Rien d’ex- 
trêmement novateur dans son  
projet sinon qu’il s’est livré  
à une remarquable réflexion  
sur la pertinence de l’IA lors- 

qu’elle est utilisée sans vraie  
raison.

Florian Jenny a planché  
sur un dispositif de dépis- 
tage de maladies neurodégéné- 
ratives, dont Alzheimer, pour  
le compte de l’entreprise gene- 
voise GliaPharm.

Son travail remarquable lui  
a valu le Prix du public, no- 
tamment pour l’utilité qu’aura  
la machine qu’il a développée  
pour le dépistage précoce d’une  
protéine sécrétée par les neu- 
rones dès le début d’un pro- 
cessus dégénératif. La simplicité  
d’emploi du dispositif et la rapi- 
dité du dosage permettront sans  
doute de détecter de nombreux  
cas à un stade où des thé- 
rapies d’une certaine efficacité  
peuvent être mises en œuvre.

Les quatre saisons d’Anna
Pour sa part, la seule femme  
du concours, Anna Walaszczyk,  
dont la famille a récemment élu  
domicile à Court, a étudié les  
moyens de faire évoluer un mo- 
dèle de la collection de montres  
Diagrafic de chez White Star  
vers un produit moderne et fé- 
minin. Les pièces de cette col- 
lection de 1951, réactualisée en  
2024, sont particulièrement élé- 
gantes, mais résolument mascu- 
lines. C’est pour cela qu’Anna  
Walaszczyk a développé la Dia- 
grafic Season, une montre fé- 
minine dotée d’une complica- 
tion rétrograde inédite qui pré- 
sente l’avancée des saisons et  
des mois.

«La course des saisons était  
très importante pour les pay- 
sans horlogers des Montagnes  
qui abandonnaient les travaux  
des champs dès le retour des  
frimas pour aller travailler à  

l’établi et contribuer à l’essor  
de l’horlogerie dans l’Arc juras- 
sien», explique la lauréate.

Anna Walaszczyk leur rend  
hommage par ce prototype pro- 
mis à un bel avenir qu’elle a  
marqué de sa patte tant au ni- 
veau du design que par les défis  
technologiques qu’il a fallu ré- 
soudre.

Le Pitch Idé est désormais  
un concept qui roule. Les orga- 

nisateurs en sont convaincus, de  
même que l'entreprise LNS, éta- 
blie à Orvin, qui participe à la  
fête en offrant l’agape durant  
laquelle les liens se tissent entre  
acteurs de l’économie des diffé- 
rentes générations.

Deux voix s'élèvent
Mais parce que l’économie ré- 
gionale n’évolue pas toujours  
sous un beau ciel bleu, deux  

représentants des organisateurs  
se sont fendus de coups de  
gueules bien sentis. Pierre-Yves  
Kohler tout d’abord a regretté  
que «dans une région où tant de  
savoir-faire se côtoient, on a en- 
core trop tendance à aller cher- 
cher au loin ce qui existe pour  
ainsi dire de l’autre côté de la  
rue.»

Quant à Anselme Voirol, 
qui s’exprimait au nom de  

Swiss Engineering, il a rap- 
pelé que l’Arc jurassien est per- 
formant grâce à un système  
de formation que beaucoup  
nous envient. «Attention tou- 
tefois à ne pas couper dans les  
budgets de la recherche et de  
la formation. Cette tendance  
qui a déjà cours est terrible- 
ment dangereuse pour une ré- 
gion qui vit de son secteur se- 
condaire.»

Entre design et medtech, 
le Pitch Idé nouveau est arrivé

Moutier Le Pitch Idé s’est à nouveau taillé un joli succès pour sa troisième édition. Le public a pu découvrir les travaux de 
diplômes d’étudiants particulièrement ingénieux. Une toute nouvelle Courtisane reçoit le Prix du jury.
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La Courtisane Anne Walaszczyk et Florian Jenny, dont les travaux ont été particulièrement remarqués 
respectivement par le jury et par le public composé principalement de représentants de l’industrie. Blaise Droz

On a encore trop 
tendance à aller 
chercher au loin 
ce qui existe 
pour ainsi dire 
de l’autre côté 
de la rue.

Directeur du SIAMS et 
coorganisateur du Pitch Idé

Pierre-Yves Kohler

Depuis vendredi dernier, les cli- 
chés de 22 photographes ont  
pris place entre les étagères de  
livres à la bibliothèque du So- 
leil, à Villeret. Cette idée d'ex- 
position temporaire émane de  
Maxime Rossel, le nouveau res- 
ponsable qui a repris les rennes  
de l'institution municipale il y  
a environ six mois. «Le but est  
d'aller à la rencontre des ha- 
bitantes et habitants du village,  
au-delà du public habituel, avec  
un projet participatif qui im- 
plique la population», explique  
le Tramelot qui a succédé à Ca- 
therine Zbinden, partie à la re- 
traite après 25 ans d'activité.

Pour le premier événement  
qu'il organise à la bibliothèque,  

il a choisi la photo, car c'est un  
média facilement accessible à  
toutes les tranches d'âges. Pour  
preuve, les participants qui se  
sont prêtés au jeu ont entre  
17 et plus de 80 ans. La seule  
contrainte qui était imposée:  
que le cliché concerne le vil- 
lage ou l'un de ses citoyens. «J'ai  
aussi demandé de fournir un  
petit texte, soit explicatif, soit  
poétique, sur la prise de vue,  
pour faire le lien avec l'écri- 
ture. Le résultat correspond à  
ce que je souhaitais. Les images  
offrent une diversité de re- 
gards et montrent Villeret sous  
plein de formes différentes»,  
constate Maxime Rossel avec  
satisfaction.

Ce genre de manifestation  
culturelle fait aussi partie du  
mandat du bibliothécaire, qui  

est soutenu dans son travail par  
une commission communale ad  
hoc. «Le but est de rendre le  
lieu vivant», relève l'ancien pré- 
sident et toujours membre de  
l'association culturelle trame- 
lote Agora, qui aime organiser  
des activités artistiques. «Cette  
petite structure, dans une com- 
mune de près de 1000 habitants,  
doit être ancrée dans la vie du  
village», soutient-il.

Attirer les jeunes
L'objectif de Maxime Rossel, en  
diversifiant les animations pro- 
posées à la bibliothèque, est non  
seulement de faire perdurer le  
lien avec le livre en tant qu'ob- 
jet, mais aussi de capter le jeune  
public. En pénétrant dans l'es- 
pace cosy du bâtiment sis au nu- 
méro 20 de la rue Principale, on  

se rend vite compte qu'il n'y  
a pas que de vieux bouquins.  
Mais aussi nombre de nouveau- 
tés et revues à même de sé- 
duire toutes les franges de la  
population.

Vendredi soir, une trentaine  
de personnes ont assisté au ver- 
nissage de l'exposition, qui sera  
visible jusqu'au 17 décembre du- 
rant les heures d'ouverture de la  
bibliothèque.

Vendredi dernier, près de 30 personnes ont pris part au vernissage de 
l'exposition de photographies.

Des photographies pour promouvoir le livre
Villeret La bibliothèque du Soleil accueille une exposition de clichés mettant 
en valeur le village. Le but de cet événement est d'attirer un public différent.
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La bibliothèque municipale de  
Villeret est ouverte tous les mar- 
dis, de 9h à 10h et 15h à 17h,  
ainsi que les mercredis entre  
17h et 19h30. Outre l'exposi- 
tion de photographies, à décou- 
vrir jusqu'au 17 décembre, la  
structure propose plusieurs ani- 
mations, à commencer par le pro- 
jet Né pour lire, qui revient ce  
mardi de 10h à 10h45. L'ac- 
tivité destinée à encourager les  
parents à venir à la bibliothèque  
avec leurs enfants pas encore  
scolarisés a lieu à Villeret tous  
les derniers mardis du mois,  
d'octobre à mai (à l'exception de  
décembre). Le vendredi 14 no- 
vembre, à 18h30, la bibliothèque  
du Soleil participe à la Nuit du  
conte. Antoine Le Roy présen- 
tera notamment deux de ses plus  
récentes créations, «Le permis  
de politesse», un conte rigolo,  
mais pas que, et «La petite fille  
aux alouettes», un conte de l’ère  
numérique, aux côtés d’autres  
récits plus classiques.

Les projets à venir


